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Montpeslier estudier au collège de lad. ville, et je lui ay ballié 38 livres, 
outre l'argent que ma femme luy a donné. Et il a porté une douzaine 
et demy de chemises, 12 colets, 12 mouchoirs, 12 paires de bas et 
4 calsons, plus deux soltanes neufves et 2 paires de souliers, avec des 
coiffes, bonnets de nuict et chossons, revenant le tout à la somme de 
quatre vingts et neuf livres, cy 89 livres. 

— Le 23 aoust aud. an, j'ay envoyé à Montpeslier à mond. fils, 
une pistolle Espagne valant dix livres cinq sols, cy. . . . 10 1. 5 s. 

— Le 15 décembre de lad. année 1650, j'ay encore envoyé à 
mond. fils aud. Montpeslier, cinq livres seize sols, cy . . 5 1. 16 s. 

— Plus le 17 mars 1651, je luy ay aussi envoyé cinq livres cinq 
sols, cy 5 1. 5 s. 

— Plus le 25 may aud. an, je luy ay encor envoyé six livres, pour le 
port desquelles j'ay payé ou pour la lettre 8 sols, qu'est. . 6 1.'8 s. 

— Le 22 septembre, mesme année, je luy ay envoyé par M. de 
la Sallette, vingt-cinq livres dix sols, cy 25 1. 10 s. 

— Le 10 novembre, j'ay remboursé aud. sieur de la Salette unze 
livres quinze sols, qu'il avoit fourny pour mon fils à Montpellier, 
cy 11 1. 15 s. 

— Le 14 janvier 1652, j'ay envoyé à mondit fils cinq livres cinq sols, 

<=y • s i- 5 s. 
— Le 22 apvril aud. an, j'ay remboursé à M. de Malouet trente-six 

livres dix-neuf sols qu'il avoit payé à Montpeslier pour mondit fils 
pour souliers, sotanes ou blanchissage, cy . . . . . . . 36 1. 19 s. 

— Le 19 octobre, audit an, j'ay ballié aud. sieur de Malouet 32 livres 
1 sol 3 deniers, pour habit, souliers ou autres choses que M. Hortal 
avoit payé pour mon fils à Montpeslier, cy 32 1. 1 s. 3 d. 

— Le 21 octobre, mond. fils est party pour aller estudier en philosophie 
à Tournon, après avoir demeuré avec nous environ 5 sepmaines, et je 
luy ay ballié à son despart 5 livres 5 sols, avec un paire de bas de 
rattine blanche, et un paire souliers, montant le tout . . 11 livres. 

Pendant tout le séjour que mond. fils a faict à Tournon, je luy ay 
fourny habits, chapeaux, linge, souliers, de l'argent qui luy a esté 
nécessaire pour n'avoir de l'Ordre que la table. Et outre ce, je l'ay 
entretenu céans pendant les vacances, qui sont en l'année environ 
5 mois, excédant de beaucoup les susdites fournitures, la pension 
annuelle que je luy faict de trente livres, jusques à ce qu'il aye de quoy 
s'entretenir. 


